
GABON - RDC CE SOIR À 19 HEURESAprès leur nul (3‐3) face à la Tunisie, les Panthères duGabon rencontrent, ce soir, à Mons (Belgique), les Léo‐pards de la RDC. Un affrontement de félins aux relents derevanche pour les Léopards, qui n'ont plus défait les Pan‐thères depuis au moins 21 ans.
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ISSA HAYATOU EN JOURNÉE DE TRAVAIL À LIREVILLEPrésident par intérim de la Fifa, le Camerounais Issa Haya‐tou se trouve dans la capitale gabonaise depuis hier. Sonagenda du jour prévoit une réunion Caf‐Comex à 9 heures30, la présentation du projet Can‐2017 à 14 heures et uneconférence de presse à 16 heures, à l'hôtel Le Méridien Re‐Ndama. Nous y reviendrons.
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APRÈS la participa‐tion des équipes ga‐bonaises (masculineset féminines) à l'Afro‐basket et aux Jeux‐Africains, laFédération gabonaisede basket‐ball et leministère des Sportsont organisé, vendredi dernier, au gymnase du Prytanée,une cérémonie de remise de médailles aux athlètes et auxstaffs techniques. Nous y reviendrons. 

ATHLÈTES ET TECHNICIENS HONORÉS
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Football/Match préparatoire
aux qualifications du Chan

2016/Congo A' - Gabon A' : 1 - 1

BASKETBALL/APRÈS LES JEUX AFRICAINS ET L’AFROBASKET

FOOTBALL/CAN 2017 FOOTBALL/MATCH AMICAL

Des Panthères à
réactions

En match de préparation du Championnat national d’Afrique (Chan) contre les Sao du
Tchad, les Panthères A’ sont allées tenir en échec, leurs homologues du Congo, les Diables
Rouges A’. Menés 1 à 0, les Gabonais ont réagi pour mettre les pendules à l’heure
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ALORS, ce verre ? A moitié vide ou à moitiéplein ? Le nul (3‐3) obtenu vendredi soir àRadès par les Panthères du Gabon face auxAigles de Carthage renvoie inévitablementà cette métaphore. D'un côté, en effet, unesélection gabonaise, menée par deux fois auscore, dont un 1‐3 qu'on aurait cru rédhibi‐toire au vu des dif"icultés af"ichées par lesnôtres, qui trouve les ressources pour re‐coller. Qui plus est, sur une terre réputée in‐hospitalière. L'envoyé spécial de “L'Union”n'a‐t‐il pas, à cette occasion, rappelé lesdeux revers, plutôt sévères (0‐4 et 2‐4), es‐suyés là‐bas par le passé par le onze gabo‐nais ?A cette belle réaction, il faut associer l'in‐corporation réussie de Mario Lemina. LeNéo‐Turinois n'a certes pas livré le matchde sa vie. Presque cantonné, à notre éton‐nement, sur le "lanc gauche, il aura eu le mé‐rite, en inscrivant un but quasiment derenard (on ne sait trop si c'est à la suited'une frappe ratée ou d'un centre d'un Ma‐lick Evouna pas vraiment à son avantage,mais au fond peu importe), de ramener leGabon dans la partie. De surcroît, chacun apu admirer la palette d'un joueur dont laprésence devrait permettre au sélection‐neur de disposer d'un large éventail dechoix, aussi bien pour ce qui est deshommes que de leur utilisation ainsi que deleur association.Toujours au rayon des satisfactions, com‐ment ne pas se féliciter du dynamisme af"i‐ché à leur entrée en jeu en seconde périodepar Merlin Tandjigora et, dans une certainemesure, Lévy Madinda ? D'autant que nousavons là affaire à des joueurs dont la convo‐cation régulière chez Panthères devientsujet à caution à mesure que leur carrièreen club connaît des ratés (clubs anonymeset de division inférieure pour le premier,temps de jeu inexistant pour le second).Voilà pour le verre à moitié plein.Ce que le verre en question a de vide a mal‐heureusement de quoi inquiéter, même s'il

convient généralement de relativiser dèslors qu'il s'agit d'un match amical. Sauf quecelui‐ci – comme celui de demain à Mons(Belgique) contre la RDC – intervenant unmois avant la double confrontation avec leMozambique, quali"icative pour l'ultimetour (sous forme de mini‐championnat) deséliminatoires du Mondial‐2018, nous étionsen droit d'attendre de notre sélectionqu'elle af"iche bien plus de certitudes.Il n'en a rien été. Le but concédé dès la 4eminute est à cet égard révélateur. Fébrilité,imprécision : les Gabonais ont éprouvétoutes les peines du monde à mettre leur jeuen place. Lequel d'ailleurs ? Au "il des ren‐contres et au gré des changements interve‐nant en son son sein, cette équipe peine àmontrer une vraie identité de jeu et à l'im‐poser à l'adversaire. Surtout si ce dernierfait partie du top 15 africain. Ce n'est d'ail‐leurs pas un hasard si elle a oublié ce que si‐gni"ie gagner un match hors du Gabon.Et que dire de cette défense dont la friabi‐lité risque de coûter cher à l'avenir ? C'esten effet la deuxième fois cette année qu'elleest ainsi largement prise à défaut. La pre‐mière, le 25 mars contre le Mali d'Alain Gi‐resse. Le Gabon était tout de même parvenuà l'emporter (4‐3, doublé d'Aubameyang etbuts d'Evouna et Ecuélé Manga). La fragilitéqu'a une nouvelle fois révélé le match devendredi fait désormais de ce secteur de jeuun gros chantier pour l'encadrement. Qu'ils'agisse des phases arrêtées ou dans le jeu,les garanties de solidité ne sont vraimentplus ce qu'elles étaient. Et face à des atta‐quants qui allient vitesse et technique, lepire est à craindre. Le Gabon débute "sa” Can dans quinze mois.Trois mois plus tôt, il aura, en cas de quali‐"ication aux dépens du Mozambique, engagésa campagne d'éliminatoires pour le pro‐chain Mondial. Il aurait donc tort de consi‐dérer ces échéances trop lointaines pourcontinuer à se chercher indé"iniment.
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